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Dieu et sa Parole

Saint Mathieu ouvre son Évangile par une 
généalogie de Jésus : de Jésus à David, …
et de David à Abraham le père des croyants ; 
42 générations rythmées par des noms 
d'ancêtres, presque toujours des hommes.
Mathieu ne retient que le nom de quatre 
femmes  (sans compter Marie, la mère de 
Jésus bien sûr) : Tamar (Gn 38), Rahab (Josué 
6, 22-27), Ruth, et la femme d'Urie (2 Samuel 
11). Quatre femmes atypiques, étranges, 
étrangères, vraiment hors normes. Mathieu 
aurait pu taire leurs noms comme on le 
fait parfois pour un secret de famille. Non ! 
Il fait d'elles au contraire des relais quasi 
miraculeux qui permettent à la promesse 
faite à Abraham de se réaliser un jour en 
Jésus.

Le  contexte :
Je choisis l'une d'elles : Ruth. La Bible lui 
réserve une place particulière : un petit 
livre porte son nom, un tout petit roman 
de cinq pages à peine, savoureuses.
On situe sa parution après le retour de l'exil, 
vers les années 500 - 400 avant Jésus. Le 
pays d'Israël avait connu l'arrivée massive 
d'étrangers pour remplacer les populations 
emmenées en Exil. Cela avait mis à mal 
la cohésion du peuple, ses coutumes, sa 
foi même et entraînait de fortes réactions 
identitaires contre les  femmes étrangères 
et leurs enfants (Esdras 10, 1-17).
L'auteur du livre de Ruth choisit, quant à 
lui, de faire entendre une autre voix, plus 
humaine, plus ouverte... C'est le but du 
livre qui nous rejoint bien aujourd'hui dans 
le climat identitaire et le rejet des émigrés 
que nous connaissons, mais aussi dans les 
nombreuses actions humanitaires pour les 
accueillir.

Ruth, l'étrangère... 
Ancêtre de Jésus

Le texte : Le livre de Ruth (voir 
la table des matières de votre Bible !)
Le  peuple d'Israël fait face à une rude 
famine : Elimélek, sa femme Noémie et 
leurs deux garçons émigrent au pays de 
Moab, un pays traditionnellement en guerre 
avec Israël... Il leur faut bien trouver de 
quoi manger ! Elimélek meurt bientôt. Ses 
fils prennent le relais, trouvent une certaine 
aisance et se marient avec des filles du 
pays de Moab : Ruth et Orpa. Mais l'un et 
l'autre meurent sans avoir de descendants. 
Noémie décide alors de rentrer à Bethléem, 
son pays ; Orpa retourne dans sa famille.
Ruth s'attache à Noémie, laisse tout, sa 
propre famille, son pays, sa religion même, 
et la suit au pays d'Israël... C'est au temps 
de la moisson ; Ruth s'en va glaner dans un 
champ d'orge ; le propriétaire est un certain 
Booz ; par un bel hasard, il est un parent 
d'Elimélek ; il  n'est pas indifférent à la 
présence de Ruth, l'étrangère, la moabite... 
Ruth sera la grand-mère du roi David, dans 
la grande lignée qui mène à Jésus...

Quelques questions pour un partage :
◆  Que découvrons-nous spontanément 

dans ce petit livre ? Nos étonnements ?
◆  Partageons quelques passages qui 

mettent en relief les qualités de Noémie, 
celles de Ruth, celles  de Booz,... et ce 
qui les rapproche les uns des autres ?

◆  Comment suis-je interrogé  dans notre 
contexte de vie actuel ? Quels appels ?
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